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III
Faut-il s’étonner des oeuvres qui naissent de cette admira- 

ble charité ? Tout ce qu’entreprend Mgr Mathieu, tout ce qu il 
accomplit, c’est pour la gloire du Christ bien-aimé, de son Evan­
gile et de son Eglise immortelle. “Omnia facio propter Evan- 
gelium", peut-il redire en toute vérité.

Home a parlé et demande que la doctrine de saint Thomas 
d’Aquin opère dans les âmes un renouveau intellectuel et philo- 
sophique. Aussitôt et pendant vingt-sept ans, l’abbé Mathieu 
enseigne dans ses doctes cours les principes de l’Angélique Doc­
teur. Directeur du Petit Sémianire de Québec, il exerce une in­
fluence vraiment extraordinaire sur plusieurs générations d’é­
coliers, et non moins prenante sur leurs parents. Pendant neuf 
ans ininterrompus, il est recteur de l’Université Laval. Il institue 
pour les étudiants des différentes facultés la Congrégation de 
la Très Sainte Vierge, la messe et le sermon de chaque diman­
che et la communion fréquente.

S'il réussit à s’attacher les coeurs de cette jeunesse, s’il 
parvient à augmenter ses convictions religieuses et à élever le 
niveau de sa piété, c’est. qu’il aime à plein coeur ces chers jeu­
nes gens pour lesquels il est heureux de dépenser les trésors 
de son âme de prêtre. C’est aussi, et c’est surtout, parce qu’il 
puise chaque jour dans la ferveur de l’oraison, dans un tendre 
commerce avec Jésus, dans une filiale dévotion à la Reine du 
Rosaire, les lumières et les énergies saintes qu’il dispense avec 
une inlassable générosité. Dans cette vie intérieure nous avons 
l’inexprimable secret de la fécondité de son ministère. N’est-ce 
pas la bonté divine qui commuinque à ses élus quelque chose de 
sa grâce victorieuse ?

IV

La voix du Vicaire de Jésus-Christ arrache alors Mgr Ma­
thieu à ses fonctions si douces et l’envoie fonder un diocèse nou­
veau à Régina, au sein des plaines de l’Ouest canadien. C’est 
une autre vie qui commence ; elle se développera sur un théâ­
tre différent, mais elle sera, toujours animée du même esprit.

Entre le passé et l’avenir de Mgr Mathieu, Dieu mettait, 
le 5 novembre 1911. la consécration qui fait les pontifes ; il 
ajoutait 1 immense désert qui sépare les provinces orientales 
des provinces occidentales de notre pays, large bande stérile 
qui marque 1 extrême différence qui existe entre les régions 
de 1 Atlantique et celles du Pacifique, moins encore au point de 
vue topographique qu au point de vue spirituel. Il s’éloigne 
d’une église ancienne, parfaitement organisée, pour prendre 
possession d’une église naissante qu’il a mission d’établir et de 
doter de tout son organisme régulier. Consacré évêque de Ré­
gina dans cette Basilique de Québec qu’il avait édifiée par sa
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